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Incorporée d’après les Statuts Consolidée 
Canada, chap. 71 et ses amendements, 

et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial.

du

BUREAU PRINCIPAL:
16a RUE ST JACQUES. 

MONTREAL.

DIRECTEURS.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—“ Président.”
Hon. W. W. Lynch M. P. P.,

Oomméssaire des Terres de Vice 
le Couronne Québec, P. Q. Présidents. 

Ben. Globensky, Ecr., C. R. J 
L. H. Mat sue. M. P., Président du bureau 

d’Agriculture de la nrovince de Québec. 
John L. Cassidy, Ecr., Négocl 
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr., Manufactune 

L. Ha. ris, Ecr, Moncton,
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guérin, Ecr., M. D.

Hon. Alex Lacoste, 0. R., M. 0. R., et T. 
J. Bitaillon, B. C. L.—Aviseurs Légals.

ur Gagnon —Secrétaire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—Diricteur Médical.

Les surplus sont déposés dans le trésor 
provinc al.

Pour informations s’adresser à

N. B.

Arth

H. CHARLES PUNCHARD
No. 76. EUE SPARKS, 

OTTAWA.
1 an9 Mai

/^OSNTHUCTIO '< D’KGUUTS EN AR- 
V GILE VITRIFIE SUR LaS RUES 

C- '( -PER ET SOMERSET, EN LA 
CITE D'UTTAW i.

a via • st par le présent donné que le 
fl conseil le la corporation d’Ottawa, en 

oon'orm té d^s dispositions de l'acte muni
cipal relondu, a ’optera un règlement 
p ,ur la construction d'un égout en argile 
Vitrifie -1,- doux < pouces, sur a rue Elgin, 
d j üîK ;ni Coop r jna jn’ft la ruû Somer
set ; auLsi d'un eguui de neuf peu 
Is rue Cooper, d • la ru? E'gin Ouest au 
coté Est du lot 67 ; ausri d'un égout de 
six pouces sur les rues Cooper et Somer.-et 
du coté Est iu lot 07 «u coté Est du lot 71, 
et pour la cotisation et le prélèvement du 
ooui de ces travaux sur la pro riéte fon
cière qui en aura le bôi ifloe, a moins que 
la majorité des propr.étaTes de ces terrains 
repreeentant au moins la roo tié en valeur 
ne se pr noncent au moyen d une pétition 
adressée au conseil de la corpora ion d’Ot
tawa contre une telle cotisation, dans le 
d-dai d un mois à dater dé la uemiôre in- 
sertiou de cet avis, qui aura li u m rcredi 
le 13 mars 1885.

ces sur

W. P. LETT,
Greffier de la cité.

Ottawa, 27 Février 1885.

VAUN & ADAM,
Avocate et Notaire» Public*.

ARGENT A PRETER. 
BUREAU : 25 rue Sparks, vis-à-vis 

1’Hotel Russell.
J. A. VALIN,
M. Adam, membre du barreau de Qué

bec. s’occupera auvi des ala res requé
rant son attention dans cette province.

28 février 1885

A. A. ADAM.

LE CANADA
Ottav a et Hull. 10 Mars 1885

L’AFFAIRE DES $5,000

I-e Juge Ramsay flétrit cette 
transaction

Le juge Ramsay a rendu, hier, 
sa décision dans la cause Mercier 
Tassé el a condamné le défendeur
à 150 (l’amende, soit un quart de 
l'amende qu’il aurait pu imposer 
en vertu du verdict rendu par le 
jury.

Nous avons déjà dit que le juge 
Ramsay a pleinement justifié la 
Minerve en ce qm concerne les faits 
allégués par elle contre M. Mercier. 
AU the fads are avowed, avait dit le 
savant juge, dans son discours aux 
jurés. Bien plus, M. Mercier s’en 
est prt sque glorifié, a t il ajouté 
dans sa sentence.

Les $5,000 étaient-ils simplement 
des honoraires d'avocat, ainsi que 
le prétend M. Mercier! Non, a dit 
encore le juge Ramsay. Cette 
somme de $5,000 était une rançon. 
C’était une consideration illégale, 
illicite. U was an illicit considera
tion. Mus de $3,000 sur ce mon 
tant n’auraient pu être recouvrés 
devant une cour de justice.

M. Geoffrion, l’avocat de M. Mer 
cier, avait émis le principe que tout 
est justifiable dans le règlement 
d’une cause politique, que M. Mer 
cier aurait pu même exiger $10,000 
de M. Mousseau. Le juge Ramsay 
a flétri cette doctrine que tout est 
permis en politique comme à ia 
guerre—that everything is fair in 
politics as in war. Il a dit qu’on ne 
pouvait séparer, dédoubler l’avocat 
de l’homme politique, et que ce 
qui était défendu au premier l’était 
également au second. C’est un 
principe de morale élémentaire.

Cette doctrine de M. Geoffrion 
avait été, du reste, affichée avec 
une audace sans nom devant la 
commission d’enquête des $5,000. 
Là il avait même dit que M. Mer
cier devait exiger—vaudrait mieux 
dire extorquer—de M. Mousseau 
autant qu’il le pourrait, et que 
$20,000 eut été un bon prix. Et 
c’est le bâtonnier du barreau de 
Montréal qui tient ce langage. Où 
allons-nous ?

Au reste, la pléiade rouge de 
Montréal est toute du môme avis. 
Ainsi ont parié M. Joseph Doutre, 
M. Laflamme, M. Préfontaine et 
autres gros bonnets du parti. Il 
paj-ait que le sens moral est fo t 
émoussé dans ces quartiers.

dette prétention est contraire à 
toutes les notions d’honneur et de 
dignité qui doivent guider les 
avocats cans l’eiercice d’une noble 
profession. Il était temps qu’elle 
fut flétrie comme elle l’a été par le 
juge Ramsay. Si elle devait être 
sanctionnée, ce serait le brigandage 
légal, le système de la bourse ou 
la vie, le chantage sous sa forme 
la plus dangéreuse, la plus odieu- 
se-j-Tout serait permis sous le cou
vert d’un mémoire de frais—under 
the guise of costs—comme a dit le
juge.

M. Meicier n’est pas satisfait de 
l’opinion du juge. Une dépêche 
dit même que, dans un discours à 
Québec, il l’a accusé de partialité. 
C’est un langage inconvenant, dé
placé, souverainement injuste.

PODR jiff ?5?FES 1!ureau d’W d’Invueuble
MACDONALD

N0 9 RUE ELGIN.
? ? I ï * *

ÉTABLI 1884.FOURRURES 1 ,T'
Assortiment complet de Fourrures 

de toutes espèces, tel que
HoI.ee pour voilure*. Capons, 

Mante su*. Miun-li 
Cana uee, etc., cher.

<l(âm
w

A. B M4CIIOV4l.il,
Encanleur de la Reh te, 

RESIDENCE,.........253 R' K NICHOLAS

W. 1 . COTE T MA »■*» i 1 J

il il« A .- . j). aÙajxvU J
EUAWfclK COURTIER

128, Rue ixidrvw

Sirop des Enfants du Dr Coderre
^Ce sirop est prèpt- 

, rée avec l'approba.
^ tion des professeur*

£ ' de l'K oie de Méde
cine « i de Chirtn» 

•' v v- gie de Montreal,' SWaîîsat

£&/&/ Le sirop des en? 
//. , Ægf f»nta est supéneui

> /.Jjd&fF/ à tontes les prèpa* 
rations calmante* 
offertes aux mètt * 

de famille oour conserver la santé de leuii 
enfants : u peut être donné arec *a pli à 
grande confiance aux enfanta dans les ce 
suivants : Colique. Diarrhée, Dvssenta; 
Dentition douloureuse, insomnie, Tou*. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demande» le Sirop du Dr Godekrs el 
n’en acheter, point d’au’re.

En vente }*ar tout le Uamui*
Unis

MARCHAND
A

Commission
Agit comme arbitre et commissaire-priseur

Bureaux : RUE SPARKS
( Knfaet* de l’Hotel Kiweeh. •

Oil A WA.

Presents de Noel
JOUR DE L’ANï

C. H. DOUCET
(Ci-devant employé chez 8. Laporte)ot les K'au

MANUFACTURIER de BIJOUTERIES,■JH 4 la I.A Itor ri ll.l.âiv 
beul uiuuiieuAire,

B. B. McGALB, Chimiste.
MOLtl

mix.
(Bâtisse de l'Hôtel RusseU]

RUE SPARKS, OTTAWA.laix»S
Gonfecli. nnp ot répare toutes espè
ces de bijo uries,

GRAVEUR. ARGENTEUR 
ET DOREUR.

MONOGRAMMES (SPÉCIALITÉ).
12 dec’Ht 3 œ

J. H. AKIAJj,
FLINTKB,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

et VITRIER X«. A. Oliiver
Marchand de

PEINTURE AVOCAT.
Bun n;, i: ^hure des rues Rideau el

Sussex, BlocX d’Bgleeon, Ottawa, l lut. 
fer- ARH ENTA PRETER -w

Ollawn, 3 mnvier 1883.

ET DE VlTitES
626 RUE SUSSEX

OTTAWA

A. CHABOT 
472 RUE SUSSEX

NOUVEAU MAGASIN D'EFFETS
POUKVOITURES

M. A rial ee charge de toute 
commande dans ea ligne d’ai- 
taires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

t

Assorti m< ut. 
îr toutes

complet de carcasses en bois 
espèces de voitures, moyeux, 

jantes, manchons «le charrues etc., etc.
Une boutique p ur la confection des voi

tures est attachée à l’établissement. 
M.Vhabçt lépare et fabrique à ordre toutes 

sortes de voitures d’été et d’hiver, dernier 
Une visite est sollicitée au numéro

472, Rue SUSSEX, Ottawa.
2 m, 3 f p s

DORION & DELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES.

HO Rue Sparks et 569 Rue Sussex,
OTTAWA.

Nouveaux fonds de scènes variés, peinte 
par les meilleurs artistes du Canada.

Grands avantages pour les fêtes.
Une douzaine de Portrait*,

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

$8.00.
Photographies de tontes grandeurs, satle» 

faction garantie.
Une visite est sollicitée ches

DURION et DELORME,
No. 140, rue Sparks t 

669 rue Sussex, coin de la rue Rideau.
18 Oct. 1883

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandée 

17 mars 1883 la

CHAS. UHSJAKIIM 27 oct

No. 40 RUE SPARK.,
OTTAWA.

AGENT D’ASSURANCE
sur la V I E el contre le FEU,

Cité et District d’Ottawa
OOKPAGNIM BIPBÉ0BNTÉM t

La Citizens, DE MONTRÉAL, 
La Northern, Go. ANGLAISE, 
La Caledonian,
La Phœntoc,

:

!do
do

Capital et Actif Réunis
au delà de

$40,000,000 “ü
ASSURANCES SOLLICITEES,

AGENT FINANCIER de 
PLACEMENTS et COURTIER.

la.

TAINS, TAPIS etc.

MAISON DE TAPIS
ACTIONS de Banques et de Compagnies 

incorporées, achetées et vendues pour ar
gent et pur marge.

EMPRUNTS négociée pour oarticuliera, 
Corporations M .niclpalea et Scolaires, Fa- 
briq es tt Eglises a des condition® très 
avantageuses. Taux d’intérêt réduits :

D'OTTAWA.
Ay*n* le Hue grand assortiment, les 

'«Ut» stt'ar- rs, et 1>S plus bai prix en

Corniches, Pôle», Garni Élire* 
et Meuble* de toute aorte.

meü*

ARGENT placé sur garanties de première

LES capitalistes trouveroet leur avan
tage à£oorrosp.>ndre av o

.relarte, Rideaux,
M. Chas Desiardins, à laBUREAUX t

F/dlflec «le Pliôiei Hueeell, rue 
b.uHrh»», Ottawa.

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA.
148 Hue SPARKS.

Marques de Commerce et Droite d’Auteur 
enregistrée. SHOOLBRED et Oie.

Ottawa, 17 Déc. 1881.lan U

Nous nous expliquons cependant 
qu’il soit de mauvaise humeur. Le 
juge Ramsay l’un des membres les 
plus éminents du banc lui a infligé 
un stigmate qu’il portera long
temps.

Dans une matière de ce genre 
son opinion aura autrement de 
force, d’autorité sur les esprits 
intelligents et impartiaux que celle 
du jury dont le verdict inintelli
gible fruit probable d’un compromis 
est contraire à la preuve et à la 
charge du juge. M. Mercier est 
évidemment de cet avis, malgré 
l’air triomphal qu’il affiche. Voilà 
pourquoi il dénonce le juge Ram
say.

CE VERDICT

J.a charge du juge Ramsay aux 
jurés déclare que les faits allégués 
par la Minerve contre M. Mercier, 
dans l’article incriminé, sont en 
substance vrais.

Non seulement, a-t-il dit, ils ont 
été prouvés, mais ils ont été admis 
par le plaignant qui s’en est mê e 
glorifié—almost gloried on. Sous 
le couvert d’un mémoire de frais, 
M. Mercier s’est désisté d’une pour
suite politique contre M. Mousseau. 
C’était une considération illicite. 
This was an illicit cons deration.

Si M. Mercier a agi pour une 
considération illicite, la Minerve 
devait donc dénoncer sa conduite 
dans l’intérêt public. Elle aurait 
été coupable de se taire. C’était 
son droit autant que son devoir. 
Sentinelles vigilantes, les journaux 
ont pour mission d’approuver ou 
de ci i tiquer les actes d'un caractère 
public. Autrement, ils n’auraient 
pas leur raison d’être.

Après le discours du juge, on 
devait donc s’a'tendre que le jury 
acquittât le défendeur. We have 
poor show now, disait M. Geoffrion, 
l’avocat de M. Mercier, aux gens de 
son entourage. C’ st ce que roconte 
la Minerve de ce matin. M. Mercier 
lui-même était atterré, foudroyé 
par les sanglant s remarques du 
juge qui venait de flétrir la tran
saction des $5000, Il sentait là 
la marque du fer rouge.

A la surprise générale, le jury 
rendit un verdict de : coupable de 
libelle sans connaissance coupable. 
Ce verdict, inintelligible; pour le 
commun des mortels, a été accepté 
par le juge comme légal. Tout en 
respectant son opinion, nous de
vons dire cependant que des juges 
et des avocats éminents sont 
d’avis—ajoute la Minerve—que ce 
verdict n’est pas valide, qu’il est 
contraire à la preuve, ut qu’il ne 
pouvait justifier aucune sentence.

La loi dit que pour être con
vaincu de libelle l’accusé devra 
avoir agi malicieusement. Or la 
malice est expresément exclue de 
ce verdict.

Dans ces conditions, ou 11e sera 
pas surpris d apprendre ifu'un bref 
d’erreur va être dema ndé pour 
casser la sentence, le verdict n'é
tant pas valide. Si le bref d’erreur 
est accordé, la cause sera portée 
devant la Cour du Banc de la Reine 
Ce n’est pas la première fois qu’un 
verdict aura été cassé.

LES FAITS DU JOUR
L’honorab'e Geo. Irvine, juge de 

la cour de Vice-Amirauté à Qué
bec est - parti pour l’Amérique du 
Sud dans l’intérêt de sa santé.

Le rapport de la commission 
d'en juête des $1000 a été lu hier A 
la Chambre de Québec. La majo
rité condamne M. Mercier, et la 
m nonté représentée par M. Le
mieux l’absout. C’est bien entendu 
que le parti libéral approuve ces 
sales transactions. Nous le re
grettons dans l’intérêt de la morale 
publique.

Le Cast'ir de Fall-River, annonce 
que la plupart des prêtres irlandais 
du diocèse de Providence, sont 
allés trouver Mgr. Hendricken et 
lui auraient signifié que s’il don
nait gain de cause aux Canadiens 
de Notre-Dame de Lourdes, ils 
feraient tout en leur pouvoir pour 
le faire déposer.

La Minerve de ce matin renferme 
un réquisitoire foudroyant contre 
M. Mercier. Sous le titre : “ M. 
Mercier a trompé la Chambre ” le 
grand journal conservateur établit 
que le chef libéral a commis sciem 
ment une série de mensonges dans 
la déclaration qu’il a faite en cham
bre, le 7 juin 1884 au sujet des 
$5000. La Minerve prend pour 
témoin M. Mercier lui-même, dont 
la déposition sous serment devant 
la commission contredit cette dé
claration sur plusieurs points. II 
est évident que le chef libéral est 
dans de mauvais draps. Honesty 
is the best policy, M. Mercier I

On croit généralement à Halifax 
que le régiment Royal Irish Rifles, 
le seul régiment anglais qui reste 
a Halifax, a reçu l’ordre de se 
tenir prêt à partir, à la réception 
de nouveaux avis. Les officiers du 
régiment font des difficultés pour 
avouer qu’ils ont reçu une corn 
munication de ce genre, mais l’un 
d’eux a dit que le régiment s’at
tend à partir pour le champ de 
bataille soit dans le Soudan, soit 
en Afghanistan, si l’imbroglio russe 
prend une tournure plus séiieuse. 
La retraite de ce régiment laisse
rait Halifax sans soldats anglais 
régulieis pour la première fois 
depuis la fondation de la ville en 
1740 et il nécessiterait probable
ment l’appel d’une partie de la 
milice locale pour faire le service 
de garnison.

Mgr. LaRocque, ancien évêque 
de Saint Hyacinthe, complétera le 
15 du courant sa cinquantième 
année de prêtrise.

AWA,

Ottawa et Hull. Mardi, 10 Mars 18357e année No. 63

•‘RELIGION ET PATRIE"MKH, ABONNEMENT ANNONCER!

fiL Par année •8,00 Première Insertion, par Ucne~.fO.ie
Tons les loue . .........
Trois fois per semaine.
Une fois 1* «ematue...LE CANADA 0.0-Pour six mois. 1.00

£ Poor quatre mois.. 1 1.00 ------0.0

w A rie de Naissance, Mariage on 
DécèsEdition Hebdomadaire

Peur l’année.
SB BEOS., N.Y - <M10

Pour les annonces à long* termes1 
conditions spéciales.

.•1.00
JOURNAL QUOTIDIENH’ESTEY Payable d’avance.

y
LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ,louis lissier, R&uct«»r STANISLAS DRAPEAU, AdministrateurPropriétaire

La Cause Mercier-’’’assé

Paioies dn Juge Ramsay, le 9 mars 
1885.

In this case the Dans ce cas, le 
fact on which the fait sur lequel la 
most s-rious part partie la plus sé- 
of the accusation rieuse de l’accusa- 
was founded has tion était fondée 

pro a été non-seule- 
has ment prouvée 

été admis 
même 

fait est

not only been 
ved, but it
bnen admitted and mais il a 

• Imost gloried « n. et presque 
The fa. t is that glorifié. Le

complainant que le plaig ani 
having the control ayant le contrôle 
«f an elecrion peti- d'une p tition d’é- 

coniaining 1 ction renfermant 
accusationspersonal char es des 

against Mr Mous- personnelles coi - 
s»au, the Premier tre M. Mousseau, 
M nister of this le premier ministr- 
piovince,
abandoned tho e s’est désisté de ces 

harges, and that accusatif s et que 
he condition of la condili n d'c* 

'his abandonment désistement était 
was thé payment le paiement d'u-e 
uf a sum of mon y somme d’ai-gen' 
n guise of costs, sous le cou erl de 

Thi> was an illicit frais. G ÉTAIT 
consideration. UNE CONSIDÉ

RATION ILL1- 
C TE.

had de la province.
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(Cores EtmiamsLIBRAIRIE FRANÇAISE 
U’UTTAWA

i 11.L «01, l, l, (Visite Spéciale h Ottawa TOUJOURS ! SACRIFICE
A

i

h

L4/A avocat

124 Eue PBIAUIFALE, Ho

45 Rue MU TIRAT, Ottau >
Ottawa, 20 nov. 1884 i M

~FTOTjijL ,

TENU PAR

JOSEPH OESLOGES
So 21 RUE MURKAÏ, OTTAWA ’

(Ci-devant occupé oa> Josehh Month/ *

SUCCÈS MERVEILLEUX Vous trouverez toujours à cette 
librairie un beau choix de livres de 
prières, d’histoires, d’écoles, four
nitures de bureaux, articles reli
gieux et de fantaisie, etc.

Une visite est sollicitée.
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

PdET Les marchandises qui suivent seront ven
dues, ou plutôt sacrifiées, àLes chirurgiens du Grand Insti

tut international pour la guérison 
des maladies de la gorge et des 
poumons, 173 rue Church Toron o, 
seront au GRAND UNION samedi, 
le 12 mars, le 13 et le 14 pour le 
traitement spécial de tous les mala 
dies des organes respiratoires, telles 
que catarrhe, surdité, bronchite, 
asthme, faiblesse des poumons et 
consomption.

Ce sont les médecins de grande 
expérience. Ils rendent la santé à 
des milliers de pauvres malades qui 
avaient été condamnés par les mé
decins do leurs familles. Ils se 
servent du spiromètre pour éprou
ver la capacité de leurs poumons, 
de respirateurs pour permettre aux 
médicaments d’agir directement sur
le siège de la maladie. Le nombre u jq0RKZ
considérable de patients qu ils ont 30 Rue Rideau, porte voisine du 
sous leurs soins leur permetten'. de Undon chop House” 
mettre leurs pi îx a la portée de tous

Le public peut être sûr que la 
plus grande sincérité préside aux 
réponses données dans les consul
tations.

Rendez-vous de bonne heure pour 
que les chirurgiens aient le temps 
de faire un examen minutieux.

Les consultations sont gratuites.

PUiS DE CALVITIE A sort ui eu

NOS IHH l.l- VRS 
Finn- v '.I,.till VIS.

CE VIEUX ET SÛR tl'-ÎEDE
l’our ! usage Interne et Ex: .ru..

2/C Prrry Daws' Pain Ktllcr doit tm 
place dans toute» les Jfabrqnf» / 
turcs, de mime que dans les l 'n m 
Maison, toujours prêt à être cm ni >ié

MOITIE PRIX% JL
■

Durant QUELQUES JOUtiS seulement.
Ces ariicliMA sont :

Jut4ie*Mti»cor|>8 pour dames 
GileiN en Iwàue 
Vente*»
F»riiep*n*
Pardessus poî» r enfante 
Article# «le goal en laine

Aviac ri’autras artides de

CERTIFICATS SFR CERTIFICATS

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi
cats suivants :

Bnuctouche, N. B., 4 janvier 1884 
MM. Lav dette et Nelson,

Pharmacieut,
Montréal.

tlo
Tifâfi
>: * / I

seule-

isson s, la 
trtouL

doi HONTREN el BIJOUTERIES
A 50 pour 100 de rabais.

doson, toujours prêt à être émoi », 
t dans les Accidents journal - », 
' guérir tes Blessures, les Ce:pour guérir les Blesmres, les Cio o>r> « 

égalnnent dans lesoas de MaUuii .»-/•» I 
la Diarrhée, la Dyssentene, le Cho!<. 
fants, les Rhumes (Soudains, les hj 
Jfévralgic, etc. On peut se le /montrer /*.

Prix, 20r, 2/Se et JSOe la Jioutenllr.
DAVIS A LAWRENCE Co. Limited.

'.Tents en •^roe, Montréal,

Rappelez-vous que la prudence 
est la mère de la sûreté, et que 
voir c’est croire. Chaque article 
est garanti tel que représente, 
sinon la vente est uulle et l’argent 
vous sera remis. Réparations de 
montres laites avec soin, a des 
prix modérés.

N'oubliez pas i’adresse

tDe spacieuses écuries sont attachées 
l’établissement. M. Deslog»n étant age. 
pour les marchands de bois, attire |»a 
lentlon des hommes de chantiers quia 
allant se pensionner chez lui, trouveroè 
& s’engager immédiatement,

*0 déc. ’84____________ _____ am,

FETESi fetesTpëïïs;
HAfiASlfDE GROS.

imm «t <; KMTi Kis i

EN MAINS
Les dames sont invités à venir voir cesa cI

. « ^ articles chez

jjji U-S Woodcock,
\ -2tt i-» Marchand de Modes,

C
1

h > ■£Auriez-vous la bonté de ui'envoyer 6 ou 
12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux >out repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoi s que cette pom
made m’a donné une nouvelle cheveltirWi 
désirent en faire l’txpérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valéria

r
I

ILE KITti NPARKN.
eV
1CHAMPAGNE ! VINS RliGHPRCHKo 

CIGARES !
Un assortiment complet de liquear 

choisies et cigares, vient .l’ôtre reçu ai 
numéro 450, rue Sussex à l’entrepôt w (i 
McKay. ‘

liqueurs françaises et itali-nnes, Bartoà' 
et Gastier, 8t. Julien, Sauterne, Brissot* 
Ayala, Chateau-d’ay, 1. H. Mumm, Char; 
trou se, Kummel, Benédiriine, Curacaot 
Moraskno Vert mouth, Torin •», Eau-de-Vi* 
Gin, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualités variées, impcS!^^ 
et Canadiens.

Ordres promptemel exéedtés, effets livré* 
à domicile.

IC’est un des parfums les plus pui 
et les plus durables. Une seule i 
sumt a parfumei un mouchoir et motne un 
appartement entier. Il est renfermé dans 
des bouteilles à bouchons de verre d’un 
nouveau genre et vendu pai tous les parfu
meurs et les pharmaciens.

ssantaEST-CE BIEN LE CAS?

Tous les marchands de la cam
pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunu, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui délient toute compétition. 
Il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

«R°Votre tout dévoué.
G. A. Gihouahd.

ox-dépulM de Kent.
s

Pour les meltlenree ferronnerie» à bo 
ohé, elle» cbet

McD O L G A. LL Jt CUX S’IL,
Montréal, 29 janvier 1884. ii'Offlp,.gnieliavis& LawrenceMonsieur C D. Gin ux, pharmacien, 601 

rue Notre-Dame (ouest) Montréal. 
Monsieur,

Je perdais mes cheveux abondamment 
depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres tout* s les p»épura
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on peut lo devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation j'essayai la 
Valéria ; la première boite a arrêté cobi- 
plètement la chute ; à la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après eu avoir usé trois boites, pavais unèp® 
chevelure aussi forte qu’auparavent.’ C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don 
ner cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient 1<- 
malheur de perdre leurs cheveux de sr* 
servir de la Valéria.

Le pjuu ancien magasin de ce genre * 
Ottaw», établi en 1850, à l’enseigne de I»

GROSSE TAttRIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Duke,
CHAUDIERES» OTTAWA.

Bt à MATTAWA, P.Q.

31 Octobre 1883.

(SEULS AGENTS) I
MONTREAL

ETRANGE HISTOIRE cPilules de Noix Longues Composes i

De MeGAL»
Recouvertes N0. 450, RUE SUSSEX

W. O. WcKAYi
Une histoire des plus étranges 

circule actuellement à Montréal.
qu’il y a douze jours un 

homme d’Aoton-Vale, étant à battre 
du grain dans une grange, aurait 
blasphémé, et, sur les remontrance 
des personnes présentes, se serait 
écrié : “ S’il y a un Dieu qu’il me 
punisse ! ”

Au même instant, il aurait été 
frappé de paralysie et cloué sur 
place, la main étendue dans la po
sition qu’il avait en mettant du 
grain dans la machine.

On prétend qu’il est littéralement 
c’oué sur place, qu’on ne peut le 
remuer et qu’il faut le recouvrir 
de i ouvertures de laine pour l’em
pêcher de geler.

It vit encore mais ne mange pas. 
On dit que Mgr. Fabre devait se 
rendre sur les lieux.

Le plus étrange de cette hist lire 
c’est que, depuis douze jours, le 
télégraphe n’ait pas encore eu le 
temps de l’annoncer et que per
sonne ne l’ait, non plus, commu
ai jué aux journaux.

auu» iDIAMOND DYES)

Partout ou reclame à grands cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

MC00U6ÂLL â CUZUER 1C’est
*Pour la gear -

Bon certaine Q 
toutes lee aile-. ■ 
tione bilieuses 
torpeur du toit 
maux de têt», 

JP in di ges tion.: 
■I étourdissement* 

■xri ' et de toutes let 
malaises causée par U ivais fonctlonbe 
nient de l’estoma*.

Oei pilules sont vtt t irecommandêit 
comme étant un du . .us sûre et des pîui 
efficaces remèdes exui’rt, les maladies pli e 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara* 
tione. Tout en étant un puissant purgatü 
pouvant être administré dans m import# 
quel cas, elles ne contiennent aucune de. 
ces sut» tan ces délétères qui pourraient ef 

dre préjudiciables à la santé des enfants 
on des personnes âgées. Les Pilules 
Noix Loveras Composées, di MoGalr, sor i 
préparées avec soin, avec un extrait coc* 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d'autres principes végétaux, de ma 
nière à les placer au premier rang paru 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à prv. 
sent offertes au public.

B. E. McÔALB, Chimiste.
Montréal

la tPropriétaire.
• -ttawa, 5 Déc 1884TolsiFiilte

a
1

Ç
MiciVt- s

1
i>iik venon* de recevoir le 

Minn bel assortiment 
tt toiles peintes et dorees 

pour feueerw qui ait 
!« nais elelmporteen Canada

iLE REPOS DES FATIGUES

Vous qui êtes fa'igués, insou
ciants. sanv espérances, qui souf
frez, reprenez courage. Si vous 
supporte! des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la molt, 
soyez sans inquiétude. Cette pré
paration presque miraculeuse con
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Gana 
da et est souveraine pour la guéri 
son de toutes les maladies des 
rems et de toutes les affections du 
oie. Essayez la sans délai.

ACTE de 1883)

Vente des Boissons)
Aubert Larosk, 

No 624. vue Notre-Dame ouest, 
Montréal.

CONCERNANT LA C

JACOB ER R ATT. i
Suint-Thomas d’Alfred,

Comté de Prescott.
i iFiloute application pour licence d'hotel, « 

J. do magds n et de buvette en vertu de- è 
l’acte ci-dessus mentionné, devra être en- 
voyée à mon bureau, No 46 rue 8parka, 
avant le 1er jour de mars prochain. Lesafef 
péiiLons pour toutes autres licences 
cet acte permet d’accorder, devront 
-nvoyées au moins quatre jours avant! 
"assemblée dr bureau des commissaires..

Par ordre du bureau. t
HtiLTU.t McltAB, mÀ

Inspecteur en Gheflrl 
Ottaw 20 Février, 1885.

! 1MAGASIN PALAIS DE MEUBLES.Je, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
lôte chauve à l’âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

e
,i ias un; KII1F.AL.

N B.—Voyez lei échantillons de 
ces toiles dans tna vitrine.

c
Arthur Cholkttk, ICultivateur.

<LA PKimSCTlIW SANS À«ALt1
Ottawa, 15 mars 1884 8

PETITE GAZETTE Je certifie que depuis deux ans mes che
veux tombaient beaucoup et 
j’eusse fait usage de la pomma 
RI A. trois foie, o.es cheveux ont et sse de 
tomber.

C
aprè1- que 
• e VALE-

1RS ISAÏE DAZE
Manufacturier

IWEssayez de vous procurer 
une boite du nouveau poivre-céleri, 
chez N. A. Savard, rue Dalhousie.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées idomi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses 
en général

IAU CLERGE

OTTAW t PLÂTINti WORKS
i

L. Bélanokr, CPhotographe,FORGERON, COMTE ET MIL
LIONNAIRE —(et)— tSV-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883 

Je certifie que la Valéria m’a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valérxa. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

Toute espèces d’ornementa l ôcrlise, tels que
VASES, iMarchand de Chaussures Chemin de Fer Canadien du Pacifique

EN GROS ET EN DÉTAIL __ 1CALICES,
P A TE S ES,

CIBOIRES,
CRuctm,

OSTENSOIRS.
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANUELIERS,

St RQtrae ornementa d’autela-
Calices et Ciboire» tiorès au 

vermeil», une spécialité.
Le.aeutétablissement de ce genre il Ottsw*

J. F. G ARROW,
170, RUR tiP.ilîKa.

OttRWB, 28 janvier 1683.

William leliffe, forgeron à 
Stockton, comté de Worcester, 
Maryland, vient d’hériter d’un 
titre de comte et d’un titre de qua
tre millions de dollars. Quoiqu'il 
ne s’attendait en aucune façon a 
cette heureuse aubaine, elle ne lui 
a pas fait perdre la tête Pour 
expliquer ce coup du sort, il faut 
remonter à une trentaine d’années, 
époque où le fils de lord leliffe 
épousa, malgré sa famille, la fille 
d'un forgeron d? Londres. Renié 
par les siens, il apprit le métier 
de son beau-père et l’exerça plu 
sieurs années. Puis il s’enfuit en 
Amérique pour échapper à la ven
geance d’une trades-union dont il 
avait violé les statuts. Sa femme 
et son fils William, qu’il avait 
laissés à Londres, ne reçurent 
jamais de ses nouvelles et finirent 
par partir aussi pour l'Amérique, 
mais ils ne trouvèrent pas de traces 
de leur époux et père et ils se filè
rent dans lo New-Jersey. Il y 
quelques années, William Iclifft 
épousé Misa Mason, de Girdle Tree 
Hill, et s'est étabh avec elle 4 
Stockton, où il a toujours vécu de 

état de forgeron, comme son 
père et son grand-père maternel.

Dernièrement, le forgeron de 
Stockton a reçu 
d’Angleterre, avec requête de le 
signei et le renvoyer à l’expédi
teur. fl ne l'a pas signé pour la 
bonne raison qu’il ne sait ni lire 
ni écrire, et au lieu de le renvojer 
par la poste, il l’a gardé pour la 

à des personnes en état 
de lui eu faire connaître la nature. 
C’était simplement un acte de 
transfert par lequel Wm leliffe 
renonçait a toutes revendications 
sur la succession de son grand'- 
pére maternel. Informations prises, 
lord leliffe était décédé, léguant 
ton titre et sa fortune à des colla
téraux, à moins que son petit-fils 
ne fût encore vivant et ne réclamât 
ses droits. 11 les réclame.

epratiques et le public 
de l’encouragement 

qu’on lui a accordé jusqu'à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Sirop des Enfants du Or Goderrt— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix fee. 
ia bouteille. En vente chez C. U. 
Dacier ut H. F. MacCarty, Ottawa.

—Si vous souffrez dos affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalk Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa

Lu Snrucme—La sprucine comme 
remède pnnr la toux u’a pas d'égale. 
Elle est entièrement diflérente 
d’aucune a lire espèce de composée 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd'hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de 
merce.

En vente chez U. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

DIVISION DE L’EST. 
L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT

COIN BBS RUES

DevU3.ou.9ie et de l’Eglise 
OTTAWA.

1I; iF. X. Buuo:k.

i Ligne Courte 1
ENTRE

OTTAWA BT MONTMAE

Déaire faire 
tiques et an 
virons en 
en opération
établissement autrefois en opération 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

■e savoir à xp. nombreuses pra- 
public d’Ottawa et de ses en- 

générai au’il a acheté et mis 
les machines do vaste

Milbury, B.-U , 23 déc. 1882.

Je, soussigné,(certifie par la présente ce 
qui suit :

L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 
suite d'occupations et l’éludes plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir chai ve; en 
ptrdis lotis mes c 
li tète. Je fis alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appe
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me fit faire l’essai de La Va
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc
tualité, et cinq mois après, j'avais, 
tout, au moins eu grande partie ma ch 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleur»; de 
toutes les pommades, La Valéria.

L. P. Cil AMI» AG NX.

f!

?■

!
FABRICATION DES CHAUSSURES Arrangement» d’hiver,, coin, 

menç» ni Lundi. 21 Aov.lSwi !

If'

I
quelques semaines, 
heveux lu sommet i: M. I. Daeé déaire attirer l’attention dn 

public aur ce qui soit :
Le personnel de l'établissement est sans 

centred! le plus complet de ce genre à 
Ottawa et est composé d’ouvriers de pre
mière classe.

hII hMTABMAÜ DIS HB8. ]«855®
1

TOUTE COMMANDE
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé
diée avec soin sons le pins court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
-satisfaction garnntie. Prix très modérée, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
BÉ@~Les marchands de la acampagne fe

raient bien d’aller visiter cetie MA Nu F A O • 
TU R S avant d’acheter ailleurs.

6* 25 

8 ftO 

8 40 

12 03

8*20 4*30 5’ 13Laisse Ottawa.... 

Arr. à Montréal— 

Laisse MontriaL 

Arrive à Ottawa.

<

1
12 30Expositions Internationale et Coloniale »

S™ 17*00 I»
A Anvers en 1888—-A Loudre* en 1888. <a.m. p.m. p.m. 

11 26 10 16 11 00 <
LE gouvernement a l’Intention de faire 

représenter le Canada à l’Exposition Inter
nationale à Anvers s’ouvrant dans le cours 
de mai 1885, et aussi à l’Exposition pour les 
Colonies et pour l’Inde à Londres en 1886.

Le gouvernement fera les frais du trans
port des nroduits du Canada j’usqn’à An
vers et d'Anve.s à Londres, comme aussi 
les frais de r< tour au Canada si lee objets 
ne sont pas vendus.

Les objets destinés à Anvers devront être 
prêts poor expédition pas plus tard que la 
première semaine «le mars prochain.

On croit que c- s expositions offriront des 
occasions favorables de f« ire connaître les} 
ressources naturelles dn Canada, ainsi que 
ses progrès dans l’industrie et la fabrica

tes circulaires et der foi mules contenant 
de plus amples informations ser nt en
voyées à ceux qui en feront i» demande par 
lettre adreisée (franco) an ministère de 
VAgrienltur», Ottawa.

Par ordre,

<
O BLEGANT8 CHARS PALAIS
sont attaches aux trains «!•• vitesa- 

entre Ottawa et Montr éal.

a ]
e a IZAIE DAZE,

Propriétaire
1

com-
Connectious à Montréal avj/ . lea trains 

de chemins rie fer pour yuébec, Mtàli- 
fax, Saint-Joaa, Boston, ”t tous ies 
points de la Nouvelle-Ant:ieterre.

j16 mai 84
son

:
La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto f 

et l’Ouest, ouverte le 11 août ! 884 :
L’Express dujourqutUe Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10:00 nm 1
* »oir quille Ottaw . à 11.05 pm 

" “ Ait. à Toronto à 8.45 am
“ d” Jour quitte Toronto à 9.20 air 
H " Arr- * Ouawa à 6.07 rm 
“ du soir quitte Toror.io à 70.0 r m 
" , “ Arr. à UtUws A 5.17 am

r>hars palais élégant-» sur lot- trains du 
do jour. Chars dortoirs somptueux sur ‘ee 
trains du m)u.

Couneotion» à 8m m'a Kill „„ 
Brockville et le chemio de fer du Grind I 
Tronc ; aussi pour le chemin do fer UtimuAX- 
end Black Hiver et scs uoti.i,reuses cou“* 
nections pour le sud el lost.

Con; actions à Toronto jmur tous let i 
l>oint8 à I ouest, *ud-ou-*i et noid-oueel - '

■ Fox'r Ie* f>illet8» le prix du passage, le v
siég«B dans le char-salon, la table de t
depart des trams pour le haut de l’Ottawa 
et tous les autres statio.is locales et autres 
informations concernant les passager*
8 adresser au bureau des billet*.

HT 4» «UE ELGIN "«t 
GBO. W. HIBBARiX 

AssistAnt-AgeotrGénéral des
ancrer barer, 

Surintepdant-géBéft:

ADMINISTRATIONim document
Montréal, octobre 1883,

Je, soussigné, déclare avoir perdu com
plètement la chevelure if y a deux ans, j’ai 
essayé de tous 1rs remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l'annonce de la 
Valéria dans l-i Minerve, j’eus !a curiosité 
de m'en servir.

J'en achetai une boite ch» z MM. Lavio- 
lette el No 
Dame. C'est M

“ 3L.B3 CANADA,”
QUOTIDIEN,

Le seul journal français à 0Uawa{
Abonnement, 88.00 |wr »nn*e.

H. ' n -—
I

montrer
“JÆ 101IKB1EK DK HCLIV’ pharmaciens, rue Notro- 

Lavio f*tle lui-môm- qui 
me i a voudue, ut il pourra attester que 
j’étais alors—il a environ sU mois—com
plètement chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les ch aveux étant plus 
fins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résui at 

Je suis gardien de la barriéie de la Côte 
Saint-Antoine, tt je serai heureux de don
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d'attester à tons ceux qui voudront se ren
seigner. Je donne ce certificat de mon 
>ropre mouvement, en Justice et en reçon- 
îaissance pour l’au eur de cette merveil- 
leure découverte.

feydres de Cuuditiun d'iluiaudef
.'WOLEM POUR les ROGNON»

HT .UTRRR

16DK(!I«BS CELEBRE»
’Oixewa,ixs:

Ottawa >-€. STRATTON, 
fesru des rues Dalhousie el $a}M-PatnoA 

* VIS.—Les médecines ci-dessus, cèle 
r\ bres dans tout le Canada pourleiu 

efficacité, ue se trouvent que chez M. L, 
ril’RATTON. Je meta donc le public et 
garde contre les contrefaçon*.

T. MiEXfNDER.

GOODALL * FILS, rué ’Wellington 
•t DAGLISH â TjlERE» rue Qéaan, Sasrt!

JOHN LOWE,
Secrétaire, Ministère de l’Agriculture 

Ministère de l’Agriculture,
Ottawa, 19 décembre, 1 «4.

HEBDOMADAIRE,

Renfermant let matières de Cèdition 
Quotidienne.

* ! *

Hotel du CanadaS^Lee deux éditions payables à l'avance.
t, 81 par année seulement

Impressions de LUXE et de COMMERCE 
exécutées avec soin et promptitude, en 
plusieurs couleurs, Argent, Ur, Bronse, 
etc, d’un fini supérieur.

Mr, ALEXIS RBNaUD, ci-devant as
socié de M. B. B. Lauzon, informe le jHibllc 
en général qu’il vient de r prendre 
ancien poste, au Nos. 56, 5» et 60 rue 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet bétel une jiension de pre
mière classe. M Renaud étant. ontinuel- 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou- 
ISevé Che* lU^ 1 8 6u8aff6r au prix le pins

*• RENADI», proDtietwIre.
No 56, 58 et m» Pue Murray

16 d<Se

PRIX TRÈS RÉDUITS’

Le» ordre» envoyée per le Poet, reçoivent 
one attention tonte spéciale et sont exécu
tés avec soin.

S'adreeeer i
Mr VAdministrateur du

” CANADA,”
Ottawa.

Avis aux fumeurs. M. N. A. Sa 
vard épicier, sur la rue Dalhousie, 
vient de recevoir un magnifique 
lot de tabac en torquette portant let 
noms de “ Trappeur ” et “ Lo Car- 
Rival ”,

PruBus Dams.

I Buvante chas tous les pharmacien*.
HARVEY, boite 111Bn gros par M 

P. 0., Montréal. W.G. V AJTHORNE,
Vieè-Président.! an 9*4

t>
^ w

■ monmm.
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iW, L, L. t SI et St

“ Si yods ave* une eante déhile ou si 
vous languissez dans le lit des malades, 
ne vous attristez pas , 
ment indisposé, ou si 
troublés sans en connaître la cause, les 
Amers de Houblon vous guériront tAre-

•« Si vous ôtes ministre et que vos de
voirs de pasteur aient miné voire constitu
tion, si vous ôtes mère, et troublée par 
l’inquiétude et le travail, ou homme d'af
faires ou artisan fatigué sons le poids de 
vos labeurs journaliers, ou homme de 
Mire sacrifiant vos nuits au t-avail, les 
Amers de Hou' Ion vous fortifieront.”

MAGASIN D’HABITSlui, vers trois heures do l'après- 
midi.

—M. de Rogas est-il rentré ? 
demanda-t-il à François.

—Pas encore, répondit le 
vieux domestique.

—C’est bien. Etes-vous allé 
retirer le coupon de ma loge à 
l'Opéra ?

—Oui, monsieur le comte.
—Vous avez prévenu votre 

femme et les autres.
—Oui, monsieur le comte, et 

vous remercions mille fois.
une délicieuse

FEÏÏ1LLETOH • Che» tous les* Parfumeurs et Coiffeurs
de France et de l’Étranger A u

VJ ^ £«drt*$izçtool* 

XI Par OH. FA Y, Parfumeur .
e, Bu'e de 1* pâLiac, 9 — F-AJRIS

OCAï
EUMJIPALÈ, Hu

ORRA :, Ottna *
. 1884

>Tj±ÏL
'ENU PAR

OESLOGEs ~
ttURKir, OTTAWA *
pé oat Joseth Month,- -

DE PSISiTEKPS ET D'ÈTÈLE FILS si vous êtes keulv- 
vous ôtes faibles et La

TOOSS HTKSsfBAPFALX
1 an est des y considérables et comprend 

- te les nouveauté;.

Notre asiuiion- l est mémo troj oo-isid* 
rable, nous voulons le diminuer 1

QUATRIEME PARTIE

VKMHVI A BI)V mm..MAXIM! LIBNNE
(Sutiel

Nous savons pourquoi Morlot 
tenait tant à retrouver le ma 
nuscrit, afin de le rendre à la 
marquise.

Ils étaient revenus dans la 
chambre de Sosthène. Morlot 
crut devoir interroger Des Girol
les de nouveau. Uolui-ci lui 
répondit brutalement :

—Vous perdez votre temps à 
me questionner ; je ne sais rien ; 
et d ailleurs, saurais-je où sont 
les objets que vous cherchez, je 
ne vous le dirais point.

Depuis uuinstant, il s'était as
sis sur le lit.

Une idée vint à Mouillon
—Otez-vous de là, dit-il à 

Des Girolles
—Je m’y trouve bien, je me 

repose.
L’inspecteur de police tut 

obligé d’employer la force pour 
lui faire quitter le lit.

Alors il enleva successive
ment l’oreiller, la couverture, 
les draps, le traversin et le ma
telas. La toile du sommier 
avait une large déchirure. Il 
l’examina et reconnut aussitôt 
que c’était une coupure faite 
avec un couteau ou des ciseaux.

Morlot s’était approché.
—Regardez, dit Mouillon.
—Je vois, répondit Morlot.
—Si les papiers sont restés 

entre leurs mains, ils sont là.
Morlot passa sa main par 

l'ouverture et enfonça son bras 
jusqu’au fond du sommier. 
Aussitôt il poussa un cri de joie, 
en retirant du sommier un cof
fret de métal couvert de verre- 
de-gris. Il l’ouvrit immédiate
ment Le manuscrit de la mar
quise était sous ses yeux. Il le 
souleva et vit un petit bonnet 
d’enfant.

—C’est bien, dit-il, ne jugeant 
pas utile de faire plus complète
ment l’inventaire des objets que 
contenait le coffret.

—Mon cher Mouillon, ajouta- 
t-il, vous avez eu une heureuse 
idee.

Il referma le coffret et le mit 
sous son bras.

Maintenant, dit-il, partons ; 
nous n’avons plus rien à faire

-• ai voua aouffn z dVxcès <lan- le boire 
et ie manger, d'indiscrétion ou dissipation, 
ou ai vous 6 ea j-une et voua crois iez 
rapidement, comme c’est souvent ie cas, 
ou si vous ôtes dans une fabrique, sur ia 
ferme, au pupitre, u’imporie où, -t que 
vous ressentiez le besoin de rétablir la 
reté, le ton, la vivacité dans voir-1 sysi 
sans vous servir de drogues empoisonnées, 
si vous ôtes vieux, si votre sang o.l inro- 
loie et impure votre pouls faible, vos nerfs 

désordre, vos facultés chancelantes, les 
Amers de Houblon seuls vous donneront 
une vie, une santé et une vigueur nouvel
les."

" Si vous ôtes constipé ou dyspeptique, 
ou souffrant de quelqu’une des autres 
nombreu.es maladie- de !’> slomac et des 
intestins, c’e.-t votre faute si vous demeu
rez malade."

*■ Si vous déclinez sous l’influence d’une 
maladie de reins, prévenez la mort en ap- 
pe anl les Amers de Houblon à votre aide."

" Si vous sentez les attaques de la ter
rible N vrdgie, vous trouverez un "Bau
me de Forts-à-Bras ’’ dans les Amers de 
Houblon."

" Si vous allez ou si vous résidez dans 
un endroit miasmatique, mettez voire sys
tème à l’ahri des Qéaux de tous les pay— 
fièvres chroniques, épidémiques, bilieuses, 
interm ilenles=au moyen de Amers de 
Houblon."

"Si vous avez la peau rude.bourgeonnôe 
ou jaune, l’haleine forte, t-8 Amers de 
Houblon rendront à votre ptau sa beauté, 
à votre sang sa richesse, à votre haleine 
sa douceur, et la santé à votre organi-me. 
$500 de r-compense pour un cas ou ils 
n’apporteront pas la guérison .ou 'e Sou
lagement."

i-1,-8 invalides, épouse, sœur, rr.cre ou 
fille, peuvent devenir des modèles de santé 
au moyen de quelques bouteilles d’Amere 
de Houblon, qui ne coûtent qu’une baga
telle."

gtir~Liis bouteilles qui ne

NOTH h. ASSO .iT.WNT l)K

i > ti h
de toute description, uni io plus coi si lô- 

rable qui son en cette ville.
Nos Prix sont des j»lu> Popnlitrrs*

CH Enous
Nous passerons 
soirée.

—Je le crois ; oui, mon brave 
voua

ASTHMEiécuries sont attachées 
AI. Deslogci étant aget 

mis de bois, attire l’a 
de chantiers qui « 

mer chez lui, Irouverori 
idiateraent.

Oppression, Catarrhe, Emphysème pulmonaire
Affections des Voies respiratoires

Pour le soulagement immédiat de ces diverses Affections 
, et pour leur Guérison, rien n'égale le

èuneFrançois, je désire que 
vous amusiez beaucoup ce soir.

Sur ces mots, il quitta ie vieux 
serviteur et alla s’enfermer dans 
sa chambre.

Comme noua l’avons dit, Lu
dovic possédait une superbe pa
noplie composée d’irmes très 
belles, aussi riches que rares. Il 
y avait là échantillon des armes 
les plus bizarres, venant de tous 
les pays du monde ; la flèche 
indienne, le yatagan arabe, le 
couteau de Tolède, le sabre de 
D tmas, le poignard japonais, le 
siylet italien, la massue du sau
vage, le rifle du Peau-Rouge, la 
sagaie, la lance, la pique, la mas
se, 1. hache de silex, etc

Au milieu de ces inst'uments 
de destruction, on remarquait 
deux magnifiques épées, à la 
poignée incrustée d’or tin. Lu
dovic les détacha de la panoplie, 
sortit les armes du fourreau, en 
essaya les pointes sur sa main, 
puis le.- essuya avec beaucoup 
de soin. Du reste, les lames 
étaient luisantes et, de la gardé 
à la pointe, n’avaient pas une 
tache de roui le. Il posa les 
deux épées sur son lit Ensuite 
il prit un pistolet de tire et le 
chagea en enfonçant deux balles 
sur la bourre de la poudre. 11 
plaça le pistolet à côté des 
épées.

Cela fait, il s’assit devant un 
petit meuble qui lui servait de 
bureau et écrivit une vingtaine 
de lignes sur une feuille de pa
pier à lettre. Il se leva, s’appro
cha de la cheminée et resta un 
instant immobile en contempla
tion devant le portrait de Maxi- 
mi tienne.

Il eut un soupir étouffé et 
deux grosses larmes roulèrent 
dans ses yeux.

—Trop tard, trop tard ! mur- 
murmura-t-il, répondant sans 
doute à une de ses pensées.

Il prit le portrait, l’approcha 
ses lèvres, puis le détacha de 
son cadre et revint s’asseoir de
vant son bureau. Une fois en
core, il colla ses lèvres frémis
sante sur l’image de la jeune 
fille adorée.

—Adieu, adieu !... .s'écria-t-il, 
prêt à sangloter.

Il plia la lettre qu’il venait 
d’écrire, dans le pli, il plaça la 
photographie et glissa les deux 
objets dans une enveloppe qu’il 
cacheta de cire noire. Ensuite, 
il écrivit la auscnption suivan-

I VAMlKTK PKKtiyU’lNFlNIK MS
__________________ 3°»j
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IMJMS GROS. !

COLS
CRAVATES,

MOUCHOIRS,
* GANTS,

BAS,
CHAUSSE! TES 

LiNGB DE CORPS, et:".
277, ME WiirLiittiTlK,

C- Gagné et Cie
5 mars. 1883

INOUVc.Au" MAGASIN

PEINTURE, TAPISSERIE, VITRES 
ET Th hi DECORA TTO v 

No. 208, Bue IMLUOUSIE. Ottawa

P APIERi CIGARE S6IGQUEL
Pharmacien de in Classe, à Paris.

Le Papier et les Cigares Gicquel calment à l'instant 
même les accès d’ASTHIWE les plus violents.

L’emploi régulier de ces préparations éloigne les accès et 
même s’oppose complètement à leur retour.

IMl'èt à Montréal, ches MM. LAVIOIETTE 1 NELSON, 209. lue Notre-Dame. 
— à Québec, ches MM. le D’ Ed. MORIN 1 C-, 314, rue Saint-Jean.

BT DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES DU CANADA.

VINS RliUHFHGHKn 
iUAKISS I
il complet île liqueur 
es, vient ü'ôtre reçu ai 
lusmx.à l'entrepôt W.(J

lises et italiennes, Bathos , 
lien, Sa ut-«me, Brissoi* ■ 
'ey, 1. H. Mumm, Chin 

Benédi-îtine, Curacao: 
,Torin\ Éau-de-Vi* 

caisse.
ualités variées, imporil^W

U

i TKNU PABmet exéctftôfl, effets livré?

GEO. F HILBERT PILULES PURGATIVES
il romiT ira tou® mtkuihhh un a- guillié
I Préparé par PAUL GAGE, Phi««, seal Propriétaire, 9 r. de Greneilc-St-Germain. PARIS $|Ü
Z ].'iu lion de VÉLIX1R 6DILL1É est toujour* force aux urgent*. Vexlg.stnt pu» &•*" 1 
I bii'iifitUante. Cumino Purgatif, Il <wt tunique sér.'it, U peut éuv luhulntetr* uvec un «ru 1 
I on inCliio tcnii«9 qno rafratclilsèant ; U aille et mhca iut> infante u nu* vlolU i di suns J 
* oorrigu toute* le» secrétions et donne de la crainte ci veune espèce d'ahoictent. 1 

Une expérience do plus de soixante années n ». u ,oud qui' l'Ëàlltxdr (p'hIIHc■ e, 
él ilt -V iiiO i WoacIt* iiicomeatMlue oonliv toutes lue

[j FIÉUSES EPlJÉSi OUES, OYSSEMTERIES. CHOi .i, AfFEulûNS GOUTTEUSES «
I <>. vu general comme dépuratif -lani toutes les PtAIaADXBB COHOBST1VX1S.
'fv Us PilulvM d’fùjrtrait XÉliorir du If Vnlillé contiennent, tous un \\ 

<1 petit volume, toutes les propriétés toni-purindives et dépara'uns de cet h'h.vir. 1; 
t; K U es conviennent surtout a la classe ouvrière, a laquelle elles évitent les dé- lt 

penses considérables des maladies et les pertes de temps. It
__ Dépèt à ^MiageB^htmlrte. 814, rue

, RUE SUSSEX ' 1
UcKAY. Proprietaire

M. GEO. PHILBRKT, se charge «le 
commamle que l’on voudra bien lui do 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de la 
sont priés d’aller lui "rendre 

avant d'acheter ailleurs.
GEO. PHILBERT,

20<t, RUE DALHOUSllü.
llféT 1"84

oriétaire.
1884

M:
i

!m ■i

portent pas 
une étiquette blanche marquée d'une touf
fe vene (le Houblon sont de la contrefa
çon. Rejetez tous les remèdes sans valeur, 
empoisonnés, qui s’offrent sous le nom de 
•• Houblon "ou *• Houblons

SPRUCINE! de 188a,

es Boissons!
Une défi 
rations

meilleures )•!*$*• 
offertes jué v ‘r

ERNANT LA
é

au public, pour le Bo-dagt

riavn de la Toux, du Rhu: 
ï de la Bronchite, de I i 

rouement, de la Ci 
de tomes le* maladies 

•d®1 Gorge et des Poumons. 
jL.. A vendre partout à 2-f> - 

la bouteille.
B. > ( AI K, CMroiau

Montré/

^ Exponnoi é» paris un
BOBS OOKTOOBS IIon pour licence d'hotel, 

de buvette en vertu de 
lenlioimé, devra être en- 
■eau, No 4t> rue Sparks, * 
Je mars prochain. Les» 

autres licences que o 
l’accorder, devront être*: 
ins quatre jours avant!, 
ireau des commissaires, j 
u bureau. f
TU it Mc It A B, |4

Inspecteur en CheflrT 
ier, 1885.

JOUISSEZ «ASTHME
Par la fOtTDU duDe la Santé et du Bonheur

v D'CléryCOMMENT ? tomme d'antres
ont ûlt.

BépwiUires à Québec : D'Bd. MORIN 4 C".
Al. C. U. bidder a ces médecines el 

dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex.

«
JOS. SENEGAL.

de maladies dee F\i REPRENEURrognons T
“Le “Kidney Wort” m’a ramené, ponr 

ainsi dire, dee nortee du tombeau, lorsque 
J’avilie été condamné par troiso médecins 
éminents du Détroit,"

M. W. Deveraux, Mechanic, Ionia, Mich.

M CHEMIN DE FER DÉ POMPÉS FUNEBRESCHEMIN DE FER INTERCOLONIAL u(M tADA A™L« w OOIM DIB BUIS

Yoi k et Dalhousle,
OTTAWA.

(Jrôpes, guuts, écharpes de* 
«Ic' .l, etc., loues 

sur avis.

t'.SSÎfiU
La Grande Roule Canadienne jus
qu'à l’Océan, n’est pas surpassée 

pour la rapidité le confort 
et la sûreté.

Chars palais et chars doiloirs joints à 
Vus les trains express. Bonne salle à 
diner à des distançai- convenables. Aucun 
Bureau de douane pour examiner.

Les chars Pulunan qui quittent Mont
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et It 
samedi se rendent u Saint-Jean directe-

Les passagers «le toutes les parties du 
Canada et des Etals de l'Ouest, pour la 
Grande Bretugnt- et le Continent devront 
prendre cette route, évitant ainsi plusieurs 
centaines do milles de la navigation d’bi-

Voe nerf* mon 1-11» affaiblie T
“Le “Kidney Wort" m’a guéri la fai

blesse dee nerts, etc., lorsque l’on désespérait 
de mes jours.” Mde M. M. B- Goodwin, Kd. 
Christian Monitor, Cleveland, 0.

LA
VOIE la plus COURTE

BNTRB

OTTAWA BT MOSTKOl
Et tous les points à l'est.

PASS AG R K3 A 
Tous lies Jours

CHARS PULLMAN.
Raooordement à la gare Bonsventure, de Mont
réal, avec le chemin de fer Grand Trono. Ver 
mont Central, et lee trains du chemin de hl 
Delaware et Hudson, dont les lignes s'étendent 
jusqu’aux Provinces maritime» et aux vides de 
Nouvelle Angleterre, Troy, .Mtaej et New- 
York-

A partir dn 8 Janvier 1884, 
caleront comme suit •
Partant d’Ottawa. Arr. ù Montréal.

8.00 a.m. 11.86
4.60 pan. 8J0 p.m.

Pr’l de Montreal.
8.46 a.m.
4.80 p.m.

Tous les oonveis à passagers se rendent dire» 
tement à Montréal, sans changement de ohyi 
ni de locomotive et indépentLtinment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Lee trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes leu 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.46 du 
matin se raccorde avec Vexpress de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Boring- 
field, quittent Boston viâ Lowell à 7.00 p.m.. 
viâ FÏchburg à 6.00 p.m. et New-York i 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du 
matin.

Canadien du Pacifique
V DE L’EST.

! TOUJOURS E* AVANT

Courte

de la maladie de 
Bright T

“Le “Kidney Wort” m’a guéri 1 
mon urine avait la consistance de la 
puis ressemblait à du sang.

Frank Wilson, Peabody, Mass.t
| CONVOIS ASouffrent de la diabète T

“ Le “Kidney Wort” est le remède le plus 
efficiioe que j’aie prescrit. Il procure un 
soulagement presque immédiat.”

Dr Phillip C. Ballon, Monoton, Vt.
Souffres» von» de maladie» du foie T

*\Le “ Kidney Wurt” m’a guéri d’une ma
ladie ohronique du foie lorsque je demandais 
à mourir.” Henry W'ard, ex-colonel

69 Gardes Nationale, N.Y.
ou» de douleur» dan» 

le do» T
“ Le “ Kidney Wort ” (1 bouteille) m'a 

guéri lorsque j'étais si souffrant que jo ne 
pouvais mo lever, mais que je me roulais 
hors de mon lit.”

C. M. Tallmnge, Milwaukee, Wis.
Souffre»-von* de maladie» de» 

rogrnons r
“ Le “Kidney XV urt” m’a guéri de mala

dies du foie et des rognons après que j’eus 
suivi inutilement, pendant des années, le 
traitement des médecins, ^e remède vaut 
$10 la boite.

ici.
Deux heures plus tard, le bri

gadier de gendarmerie de Rou
girai arriva au clos de la Belle- 
Bonnette, accompagné de deux 
gendarmes. Un autre gendar
me avait été envoyé à Versailles 
pour prévenir le procureur de la 
République.

Avant de retourner à Paris, 
Morlot et Mouillon s'étaient ar
rêté à la gendarmerie de Bougi- 
val, et avaient instruit le briga
dier de ce qui s'était passé dans, 
la maison dn clos.

Morlot, ne voulant pas faire 
connaître le nom de Sosthène 
de Perny, avait déclaré que l’in
dividu mort d’une attaque d'ap- 
poplexie foudroyante se nom
mait Jacques Bailleul.

Après avoir constaté que la 
jeune fille, avait été assassinée, 
comme on le lui avait déclaré, 
par l’individu désigné sous le 
nom de Jacques Bai.leul, et que 
celui-ci n’avait sur le corps au
cune trace de violence, le bri
gadier écrivit son procès verbal 
d'enquête séance tenante.

Ensuite il fit mettre les me- 
notes aux mains de Dos Girolles 
etvoulut l’emmener. Mais le mi
sérable refusa de marcher. Il 
fallut aller chercher une voitu
re. Cela prit du temps. Ce 
n'est qu'à sept heures que Des 
Girolles fut écroué dans la prison 
de Versailles.

A neuf heures, le procureur 
de la République et le juge 
d’instruction étaient en présen
ce des deux cadavres du clos de 
la Belle-Bonnette.

XXI

l’heure terrible

Après avoir déjeuné dans un 
reetaurant du boulevard, le 
comte de Montgarin rentra chez

L'OittiAAlS «t (1 L’IIOM il K
Est Vœuvro la plus compl-xe du créateur 
el quand ce mt-e.-iui-rae si compliqué, et si 
artistement fai:, est dérangé par la mala
die, on doit recherche le moyen le plus 
efiicai o, et ce secours doit être demandé 
faux plus e : riinontes, car le corps humain 
est quelque chu ■» de trop 'précieux pour 
être négligé. Alors sèleyo la question: 
“ Quel médecin « mployer ?”

Le Dr Oecar J -hannksskn, de l'Univer 
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vi», du système nerveux et 
genileurinaire.

SES REMEDES GUERISSENT

INTRB
I

!T MOKTMAE.
Sonfflree-v« d’hiver,, coi», 

liicl: 21 Sov.lSl, !

ÿ : ' Importateurs et Exportateurs •
Trouveront avantageux 
cette route, vu qu'elle est la plus rapide 
et jue ses taux de tiansport sont aussi 
1 _,s que ceux de toutô autre ligne.

Le trafic • irect est expédié pur des con 
vois rapides spéciaux, et l'expérience u 
prouvé que la route de i’Inlercolonial esi 
la plus rapide pour le fiel d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des E'ats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renstiignemt-u.8 désirables sur la route, 
les taux de passag r ou de tret eu 6’adres-

1m traini oir-

ti h
fi™ fi

ll de se servir de

fis3Q F* ba
te : Arr. A 

19.80 
8.00 p.m.s'™

lfâo
4X1* 8* ii Toute Débilité ou dérangement du système 

nerveux, y compris la Spormalhroôe, Go
norrhée, la Sphilie, la Stricture et l’impor-

“ Monsieur F8**48 KS60 Sami Hodges, Williamatown.West Va.“ Lucien de Reille.Ï5 I '7*Ml' jco, »tc„ elo. 
l’AHCI'.ÜUli

Souffre»-von» de 1h constipation T
"Le ‘Kidney Wort” facilite les évacua

tions et m’a guéri après que j’eus fait l'essai 
d'autres remèdes pendant seize ans.

Nelsou Fairchild, St-jUbans, Vt.

40 00 vous avez été trompé et 
abusé par i**b CH ' HL AT AN S qui préten- 
dai- nt guérir c«)tto classe de maladie, 
n’hés tez pas à essayer de la méthode (lu 
Dr Johannbsskn, avant que cette maladie 
devienne chro.iioue et incurable.

sa. gratis-e*
On enverra par la malle un traité pré

cieux du sys ème du Dr Johannessen par
lai emeut cachet*) a toute personne souf
frant de cette maladie, pourvu qu’elle 
s’adresse à son seul agent autorisé, aux 
Etats-Unis ou au Canada

“ 4, rue Saint-Florentin. ’’• ti. a.m. p.m. p.m. 
03 11 26 10 16 11 00

A six henres, quand José Bas- 
co rentra, il trouva Ludovic qui 
l’attendait dans le salon, eu fu
mant tranquillement un cigare.

—Mon cher José, lui dit la 
jeune homme en souriant je 

attendais avec une vive

CHARS PALAIS
ix trams de vitess- 
(a et Mont r*'vil.

uréal avr . les V*jns 
fer pour Québec, Hbli- 

■» Boslou, -t tous les 
•uvelle-Ang leterre.

Nouffres-von» de 1» malaria T
“Le “KidneV Wort” est supérieur à tons 

les autres remèdes dont j’aie jamais fait 
usage dans ma pratique.

Dr H. K. Clark, Sontk Hero, Vk

E. KING, Agent de billets,
No 15, rue Elgin, Ottawa.

ROBERT B. MOODIB,
Agent pour les passagers et le fret de 

t’i uest, 93 bloc Hossin, rue Vork, 
Toronto.

Etee-voa» billea
“ Le “ Kidney Wort ’’ m’a faitnlne de bien 
le tous les autres remèdes dont j'aie jamais

^de J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

x T

?” D. POTTINGER,
bunutenilant généra,

VOUS
impatience

Pourtant, je vous avais préve
nu que je ne rentrerais qu’à 
l'heure du diner.

—C’est vrai ; mais que vou
lez-vous, je me suis ennuyé.

—Bah, fit le Portugais vous 
aurez demain de la distraction.

—Je sais que demain je ne 
m’ennuierai pas. Mais il y a 
la nuit à passer, José, une nuit 
terrible.

—Vous dormirez
—Oui, je dormirai.
Ludovic parlait avec calme 

le timbre de sa voix était le 
même et sur son visage, il n’ÿ 
avait pas la moindre trace d'é
motion ; seul, le feu de son re
gard inquiet son état fiévreux.

(A iviwe.)

CHEMIN DE PREMIERE CLASSt :Bureau du chemin de fer 
Moncton. N. B.. 27 Nov. 1884 —t an—---------------i» de» bemorrbolde» T

“ Le “Kidney Wort” m'a guéri radicatc- 
m*nt des hémorrboïdes qui eoulaient. Le Dr
GH. fcSBSiî»

entre Ottawa, Toronto » 
e 11 août 1884 ; 
utle Ottawa à 12.15 pm 

à Toron io à 1(1:00 pé 1 
ifta Ottaw . à 11.05 pm 
r. à Toronto à 8.45 am 
iltte Toronto à 9.20 air 
r. à Ottawa à 6.07 ym 
itte Toron io à 70.0 tm i 
r. à utiaxvH A 5.17 am 
mis sur les L aius du 
•oirs somptueux sur lea

IT RAILS NEUFS EN ACIER HENRY VOGELBR,
ziüsrsÏÏD?
bagage eit transféré sane frais extra et sans que 
lejpaseagvr ait à s'en occuper.

Le bagage est chéqué pour n importe quel »r< 
droit.

49, South 8 reel, New-York.
Divers *ymi tûmes compliques sont trai

tés par les pre criptious spejiales du doc- 
t-ur Johannes: en d’après i’avis d’un mé 
deoin dûment qualifié.

Toute correspondance oontidencielie eâ 
toute réponse est envoyée frais d#; poete
mVt< *"84 I ,n

EtecTeua torture |Mu> le rh 
Êieme T

" Le “Kidney Wort ” m'a guéri lorrqoe lee 
médecins m avaient oondamné et apres que 
j'eua souffert pendant trente ans.

El bridge Malcolm. Weet Bath, Maine-
Anx femme» qui non* malade» T

.Le. "Kidney Wort” m’a guérie d’une 
dont je souffrais depuis plusieurs 

années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usage en disent le plue grand bien.”

Mde H. Lamoraaux, tie U Mo the, Vt

R* - ous voulez chasser la maladie 
et jouir d’une bonne santé

Faite» usage de

AKTl-DlPHTllEiîlTiQlIK , es billets et tont autre renseignement pet 
vent être obtenus aux bureaux du Grand Tronc 
rue Sparks, et au dévêt des billets, rue Blgm.

Le départ et l'arrivée des traîne son: 
réglée d’après V heure^du ^Sème^mémhen.

;
Spécifique' contre la Diphlhéne et 

autres maux de gorge 
Rien n’est m-dllt-ur pour guérir la uon- 

ou à sa pre mière période, la 
aigué et chronique nt 

rhumes,

maladie somptton i Gérant POUR lES FETES ~
(j RAS DE ttüülCTlOA de PRIX8™ (fi’, Fall pout ; 

mm de fer du Grand . i 
i chemin de fer 
flos uouilireusee con-™J ' 
et l’est.
oronto iKtur tous let j 
ouest et noi (i-oueel. " ' 
i prix du passage, le *X 
Lr-ealon, la table do
ir le haut de l’Ottawa 
EiOiis locales et autre# 
nant les passagers 
i des billet*.
ELGIN

hibbarix
irai des
her ba&br, 
SurmtegdanVgénépsJ

A. G. PEDBN,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa. 22 août 1884.LA DIPRTHKK1E VAINCUE î
CLT7B HOUSE 13 Photographie* (cabinet; et 

Un magnifique Cadre (va
lant #l:OOi pour $3.00.

3 PORTRAITS 8ÜR ZINC, 35 Cent»

r». BBIxANGHlR.
No 460 HUE 81 SSEX, OTTAWA.
P. 8—Réduction de 50 pour cent sur 

son assortim-nt te ca 1res._______________

Aux ravages de cette maladie terrible 
et réputée incurable, on a trouva un remo
de qui n’a jamais failli. L’expérience d-» 
plus de dix annuées de succès constants, 
et des centaines de certilicats adressés à 
l'inventeur par des personnes notables 
el digues de foi attestent l’effic cite vrai
ment étonnant de ce r. mè le.

Préparé parle
DR N. laCERTE,

LEVIS. P. ft.
Prix : 60 cte. la bouteille. En rente ohes
le» pharmaciens. ____

EN DEPOT CHEZ 
EME A K A LABIE»

71 Rue Bolton, Ottawa.

IAncien Poele «te P. O’MKAB t]

20, 22 ET 24. ^UE GEORGE
KIDNEY-WORT

Cette maison a été reparte, décorée et 
meublée à neuf, avec toutes les

Améliorations Modi-rnes
Des avantages spéciaux sont offerts au)

La buvette est toujours pourvue dee «axil —Fallen P«mMl ue m VALE- 
leurs marques de BIA. C’eut la meilleure poin*

Vin., Liqueur» et Cigare». made contre la vhnte de» 
m t. t j—\ ri r». i cheveux et la Calvitie. EnT. P. OOONNOB, Prop. Ucnte chez C. O. UACIEK.

U» I Hli.'irmacleu, rue »n»*ex

Le PerilicatoBr du Sang,

6. J. Labelle,
Huissier de la Cour Suprême, B. C. 

RUE BRITANNIA,
H DLL.:

Ottawa,|80 aer.1881 ^ 1.1 an

Finnan Haddies à vendre, à 8 cto 
N. A. Savard, ruepar livr-j, chee 

balhousie. Ottawa,2 sept 11841 26 juillet 1M4.mt.

■

■
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Résumé Télégraphique Les tuyaui de l'aqueduc étaient 
tellement gelés sur la rue Rideau 
près du pont des sapeurs qu’il a 
fallu pratiquer des excavations au 
dessus d’eux et y entretenir du feu 
pendant plusieurs jours.

Le comité de citoyens qui a 
entrepris de fonder en cette ville 
un asile pour les infirmes et les 
vieillards, doit se réunir cette après 
midi à l'hétei de "ille pour faire 
choix d’nn emplacement

Parmi les étrangers actuellement 
en cette ville, on remarque MM. 
George Stephen, W. C. Van Home, 
l’honorable'juge Cross. Foursin 
Escandre, Jos. Doutre, L. A. Sené- 
cal, Capt. Labelle, tous de Montréal.

La compagnie du chemin de 
fer Ottawa, Waddington et New- 
York vient de demander au con
seil de ville de Hull une subven
tion pour la construction d'un pont 
sur l’Ottawa entre Hull et la 
capitale.

- norable juge Stuart qui a été choisi.)
M. Burpee—A-t-il été pris des 

mesures pour rendre plus faciles 
les relations commerciales entre le 
Canada et l’Ile de la Jamaïque, 
et avec quel résultat! A-t-il été 
échangé quelque correspondance à 
ce sujet, et avec qui T

H.—ues mesures ont été prises 
et des correspondances échangées 
à ce sujet ; mais, il ne saurait être 
avantageux à la cause de l’intérêt 
public de faire connaître mainte
nant le résultat des négociations 
ainsi entamées.

La liste des interpellations étant 
épuisée, M. Rykert a prononcé un 
discours «ivamment élaboré au 
soutien d'une motion pour faire 
produire les noies sténographiques 
de la cause plaidée devant le 
Conseil Privé au sujet du différend 
survenu entre les provinces du 
Manitoba et de l’Ontario relative
ment à la limite occidentale de 
celte dernière province, etc. 11 a 
montré le gouvernement Mowat se 
faisant un engin électoral de cette 
question en attaquant brutalement 
le gouvernement fédéral et en lui 
reprochant de sacrifier les intérêts 
d’Ontario en faveur des bleus de 
Québec. 11 a aussi établi que c’est 
le parti grit qui par son entête
ment et par sa maladresse a indéfi
niment retardé la solution de cette 
affaire. Enfin, le discours de M. 
Rykert a été un puissant réquisi 
taire contre M. Mowat et les siens, 
et l’intolérance, l’incapacité de ces 
hommes y sont dévoilées dans 
toute leur nudité. M, Dawson a 
suivi M. Rykert et a parlé dans le 
même sens.

L’honorable M. Chapleau, en 
réponse à une motion de M. Irvine, 
a ensuite donné des explications 
sur la conduite du gouvernement 
vis-à vis les commerçants de foin 
dans leurs réclamations contre les 
autorités américaines. Il a déclaré 
que quand les intéressés auront 
épuisé tous les moyens de recours 
qui sont mis à leur disposition, les 
autorités fédérales verront assuré
ment ce qu’elles peuvent faire pour 
que justice soit rendue ; mais au
paravant, elles ne peuvent rien 
entreprendre, 
repoussé énergiquement l’accusa
tion de certains journaux qui ont 
publié qu’il devait recevoir une 
somme d’argent pour le règlement 
de cette affaire.

Après quelques autres motions, 
la séance a été ajournée à 11 heures.

Lorgnon.

AU PARLEMENT A. dk S. NOKPHmKK,CA* A B A

L’installation de M. Beaugrand 
comme maire de Moniréal a eu 
lieu hier.

9 mars.
MONTREALTORONTO,La présentation des requêtes s’en 

va s’éternisant, mats diminue à 
d’œil. Quelques nouveaux

Per annéest 67 Rüs Spabkb,t <1OTTAIWA.$ »Ott>vue
bills ont aussi été déposés sur le 
bureau de la Chambre aujourd’hui, 
et j’ai remarqué celui de Sir Hec
tor Langevin relatif à la création 
d’une Cour de Réclamations.

Une motion de M. White deman 
dantque le bill de divorce re De- 
sala soit lu une première fois a 
donné suite à un vote. Comme 
c’était son devoir, toute la députa 
lion française et catholique s’est 
prononcée contre la mesure, qui 
n’en a pas moins été adoptée sur 
une division de 86 contre 61.

Le bill à l’effet de réduire le 
capital social de la Banque Fé 
dérale du Canada a été soumis au 
comité de la Chambre et a subi sa 
troisième lecture, tandis que plu
sieurs autres actes étaient admis à

Les débitants de liqueurs de To
ronto ont publié une circulaire 
conseillant aux épiciers de conti
nuer à vendre des liqueurs après 
le 1er mai, en dépit des autorités 
provinciales. Le secrétaire Pro
vincial dit que si les épiciers en 
agissent ainsi ils seront prompte
ment poursuivis, et que quiconque 
vendra des liqueurs sans être muni 
d'une licence provinciale sera aussi 
promptement poursuivi, vu que le 
gouvernement n’attendra pas la 
décision du Conseil Privé

La mortalité à Montréal ne di 
minue pas d’une manière sensible 
ei les miladies contagieuses conti
nuent à sévir, comme on peut le 
voir par l’état suivant de la se
maine :

Dans le cimetière catholique il y 
a eu 100 inhumations, dont 26 de 
personnes décédées en dehors de la 
ville. Il y a eu 10 morts causées 
par la rougeole, 9 par la diphtérie, 
4 par la fièvre scarlatine et I par 
la fièvre typhoïde.

Dans le cimetière protestant il y 
a eu 24 inhumations.

ETATS-UNIS

Le choléra vient d’éclater à Bata
via, Java.

Le président Barrios, du Guate 
mala, a promulgué un décret pro 
clamant l'union de l’Amérique 
Centrale en une seule république, 
et il a pris le commandement mili 
taire suprême de la nouvelle répu
blique.

IMPORTAT8CB8 DS Pour mut4P
>O SABLEE BEOS., N.YHAINES BEOS , N Y. Bdill

Pour Pua»■ &SP D’ESTEYOlttiCES 6 j
Les Plus yOp CELEBRES \

PIANOS ET ORGUES OUI MONDE
CONDITIONS LIBÉRALES.

O

LOUIS
:

I

JULIEN,ALPHONSE L1
Entrepreneur de J' Pompes Funèbrei f% w Ottav

NAISSANCE £63 Rua DALHOUSiE, Ottawa,
Go matin, madame Ozias Potvin, de la 

paroisse de Si. Jean Baptiste, une fill
BiBLlOCi-devant occupé par M. Jos. Séné cal.

M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au public d'Ottawa 
e ses environs qu’il a ouvei t un magasin de pomper funèbres. Toute commande qu’on 
dra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 

peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à 1* 
disposition du public. Ornementa et décorations de chambres funéraires fonmis sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

être lus une seconde fois.
C’était alors l’heure des inter

pellations, et je note ici celles qui 
ont offert quelqu’intérêt avec la 
réponse du gouvernement à leur 
égard.

M. Vanasse—Le gouvernement 
a-t-il donr.é ordre de faire ou se 
propose-t-il de donner ordre de 
faire une exploration instrumen
tale de la l:gne partant de la ville 
de Louguetiil et passant le long de 
la rive sud du St-Laurent à travers 
les comtés de Chambly et Ver 
chère jusqu’à la ville de Sorel, et 
de là à travers les comtés de 
Yamaska, Nicolet, Lotbinière et 
Lévis, tusqu’à la ville de Lévis, 
dans le but de choisir cette ligne 
comme la continuation du chemin 
de fer du Pacifique vers les ports 
canadiens sur l’Atlantique f

R.—Le gouvernement ue se pro
pose pas de faire faire telle explo 
ration, pareeque les lieux que tra
verse ce chemin de fer sont assez 
connus pour qu’on puisse se ren
dre compte de la distance parcou 
rue sans avoir recours à un relevé

!

AVIS SPECIAUX MM. 1 
sont noi 
joints rl 
sion de 
puis pli 
reproche 
s’être tra 

M. De 
nos lectn 
saire du 
tence. (, 
depuis r 
leur en c 
preuve d 
Il est call 
ger le Ue 
d’Halifax 
littéra tu 
très coin 
guées.

ua demande uu agent résidant 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 
nos iiouvailes machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes las dimensions depuis 15 à 
100U brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
“ The Canadian Air Gas Machine 
Manufacturing Co„ 115 rue Saint 
François Xavier, Montréal, P. Q.”

9 orl 1a
ilaison de New iork — Nous 

avons visité, aujourd’ui, l’établisse
ment de tailleur de New York, tenn 
par M. J. L Beaudry, No 523, rue 
Sussex, et nous y avous admiré 
un grand assortiment de marchan
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais et 
écossais, drap de Pilot et drap fin, 
serges anglaises, françaises et écos
saises ; aussi articles de fantaisie 
pour messieurs. Toutes ces mar
chandises sont des plus nouvelles. 
Coupe garantie, prix extrêmement 
bas et visite sollicitée.

J L Beaudry,
523 rue S

3 mai—1 an

SacrificeGrande Vente à
----- DE-------

PORCELAINES. TAISSELLE
BT VERRERIE

’

EUROPE

L’arrièie garde des troupes de 
Buller est arrivée à Korti. Les 
soldats sont dans un état complet 
d’épuisement.

La presse de Londres semble con
vaincue que la Russie n’osera pas 
engager une guerre avec l’Angle
terre. Le gouvernement anglais 
toutefois ne cesse d’envoyer des 
renforts dans l’Inde. La Russie de 
son côté dirige des forces considé
rables sur l’Asie centrale.

prix contant afin de lis ire place 
handieee d'automne <ini non».

Tout doit être vendu au 
iHMir le# nouvelles mare 
vieilueNit d’Europe.

V. 8. SI1AW & Cie
Importateurs directs-

lacOttawa, 21 Janvier 1884

MORTGAGE SALE! AMERS CANADIENS
TRESOR DES °” DYSPEPTIQUES 'VThere will be offered for sale by Public 

Auciion, at 12 o’clock, noon, ou Tuesday, 
17th day of March inst, at the office of L. 
A. Olivier, No. 569 Sussex street, in the 
City of O tawa, under ihe Power of Sale 
contaiued in a certain Mortgage wlvch 
wil be produce I at the time of sale, th*- 
following lands namely : East half of lot 
No. four, on the Nonh side of Ottawa 
street, in the City of Ottawa.

Terms will be made k -own at the time 
of sal) and maybe ascertain-d from the 
undersigned.

UNOette préparation guérit, outre 
la Dyspepsie des Tubercultux ou poitri- . f 
naires, les indigestions, les Névralgies, les jr * 
Débilitée générales, les maladies du Foie et j 
des Reins, les bydropisies et les Rhumatlfr- ’ f

Le général Wolseley ne sera pas 
remplacé par le général Gr?ham 
en Egypte comme on l’avait d’abord 
annoncé. D’un autre côté ce der
nier refuse de servir comme lieu
tenant de Wolseley.

/M. Vie 
blier da 
Mondes 
dix page 
politique, 
1791 à 
pour rub 
nie frange 
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Après i
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ne peut 
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tronage il

iPréparé par le
Dr N. LACERTE.

Lévis, P.
Pri 30 cts la bouteille. -,

nte chee les pharmaciens et ebVofficiel.
M. Blake—Quel est le montant dépôt cheeLE MONDE ET LA VILLE L. A. OLIVIHR,

Vendor’s Solicitor.
ELZÉAR ALARIB, 

71 rue Bolton,1
U886X.

des estimations de progrès trans
mises au gouvernement par la 
compagnie du chemin de fer du 
Pacifique canadien pour le mois 
de février ? A t il été payé quel- 

données sur ces estimations

Ottawa. e \
Ultawu, 25 February 1885- 9 f 26 juillet 1884 1L’orateur a aussi COUR DE POLICELa cour de division s’ouvre au

jourd'hui au palais de justice.
la; bataillon des gardes à pied 

a repris ses exercices réguliers hier 
so;r.

E. G. LàVERDUREMacdougall, Macdougalt 4 Belcourt,
avocats, procureurs.

Agents pour les affaires de la Cour Su
prême, le Parlement, et des Départements 
au Canada, *c.

“ScotUbh Ont .rio Chambers " coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Hon. Wm Macdougall,
Frank M. Maodouoall.

A. Belooübt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt, membre du 

d’Ontario et de celui de Québec, s'ooc 
aussi des affaire? requérant son atte 

a cette dernière Province.

I Présidence du juge O'Gara j
Ottawa, 10 mars, 1885.

Gôdéon Marchand, désordre, $5 d’a
mende et $2 de frais.

John Evans, vagabondage, l mois de 
prison.

Jennie Story, vagabondage, acquittée 
sous promisse de laisser la ville.

Etienne Bouchard, accusé de vendre de 
la boisson sans license, cause remise à 
une semaine.

MAGASIN GÉNÉRAL DE 4 1ques
jusqu’au moment de la réponse à 
cette question ? et, dans ce cas, 
combien et à quelle date ?

R.—Les montants payés au Pa
cifique Canadien sur les estima
tions des progrès accomplis en 
février ont été de $112,202 en à 
compte sur le subside, de $279,922 
sur le prêt. Il reste encore à payer 
$96,394 sur le subside de $132,700 
sur le prêt.

M. Casgraiu—Le gouvernement 
peut-il informer la Chambre de 
1 époque à laquelle il se propose 
de nommer un juge eu chef pour 
la Cour Supérieure de la province

FERROOTERIE-fL’assemblée mensuelle du bu
reau des écoles séparées aura lieu 
ce soir.

La Cour Suprême rendra des 
jugements dans plusieurs causes, 
le 16 courant.

Nombre de chevaux en cette ville 
souffrent d’une affection qui a 
quelques-uns des caractères de 
l’épizootie.

Le délai pour obtenir des licences 
de buvette, sous l’opération de la 
loi provinciale d'Ontario expire le 
31 du courant.

M. Edgar M. P. a donné hier soir 
au restaurant de la tihambre des 
Communes un diner aux représen
tants de certains journaux grils.

Le dîner annuel des membres de 
la tribune des journalistes aura 
lieu probablement samedi eoir au 
restaurant de la Chambre des 
Communes.

Toute une équipe de travailleurs 
était occupée hier à niveler les 
bancs de neige qui depuis la der
nière tempête défiguraient certaines 
rues de la ville.

Un cultivateur a été arrêté ces 
jours derniers pour avoir apporté 
sur un de no» marchés deux jétincs 
veaux gnrottés et couchés dans le 
fond de sa voiture.

lais autorités municipales de 
Hull semblent disposées à emprun
ter la somme de $80,000 pour 
rouvrir le< frais de déplacera-n! 
du chef-lieu d’Aylmer à Hull.

M. J. R. Esmonds a offert une 
magnifique coupe en argent comme 
prix pour un concours de tir entre 
les soldats de la compagnie No 1 
des carabiniers d’Ottawa et Car- 
lelju.

Le contrat pour l’éclairage de la 
ville à l’électricité n’est pas encore 
signé. La compagnie se déclare 
prête à signer le contrat adopté par 
le conseil de ville, mais le comité 
d’éclairage veut qu’elle s’engage à 
éclairer suffisamment la ville 
180 lampes, ce qu’elle refuse de LE SOIR. 16, ÎO, 80 et 60 Cent»,

V APRES-MIDI, 10 et 80 Vente.

O. R. Vous trouverez chez moi tout ce 
qu'il faut dans cette ligneN

Outils, Clous, (able, Chaîne.
Tiîto.

Pâtures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastic,
Etc.

Union Salnt-Tiioinae Après l’inventaire fait de notre 
stock nous avons décidé d’offrir 
nos marchandises à des réduc- 
t'ons de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT.

Les membres de cette société sont 
priés de se réunir à leur salle (vis 
à vis la basilique) dimanche, le 15 
courant, à 8 heures a. m. précises, 
pour se rendre en sorps à la célé
bration de la fête patronale de l’U
nion St Joseph de Hull.

N.B.—Les membres qui n’ont pas 
d’insigne pourront s’en procurer à 
la salle.

Hotel du Castor
Gomme parle passé un asso 

ment complet de451 et 453 rue Bufsex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront boom* table 
et des voitures toujours prôtr-a à cet ’tôt 1. 
Prix modérés. Un téléphone est attaché 
à l'établissement.
E. CHEVRIER, proprietaire

Ottawa, 18 déc. 1884.N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.

Aux Inventeurs 
J. Coursolle & Cie.. i

SEUL DEPOT A HULLPar ordre,
M. A. Rattby, Isidore Coté, 

Sec. Archiviste. Président.
de Québec ?

R.—Cette nomination est faite. 
(La rumeur veut que ce soit l’ho-

POUR LA VENTS DU

“CANADA” Solliciteurt de Brevets 'flnven/u. ' 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce, et de Bois 
Agence» et Correspondants aex fcitv 

Unie, en Angleterre et en France.

HîRRiS, CAMPBELL & Co.
AUX DAMES

M. E. Ackroyd a l’honneur 
d’informer les dames qu’il «lent de 
recevoir les Nouvelles modes du 
Printemps de Butterick, dont le 
grand livre pour modistes a paru 
et est en vente à son magasin, No 
70, rue Sparks.

— 'N’oubliez pas l’adresse,
E. Ackroyd, 70, rue Sparks.

-

RUE O’CONNOR.
4 décembre 1884

Chee M. Z. GBOLEAU,
Rue Principale.

o. POTViisr,
Barbier et Marchand de Tabac

GRAND
Magasin de Meubles

DK

L,. GRaTVON,
Entrepreneur menuisier, meublter,

J. COURSOLLE ft. Oie».
Chambre Vicxoju»,

Vls-4-v' e bureau des Breveta,
OTTA YvA. Dur.No 164 RUE BROAD,

( Vis-à vit la GARE du PACIFIQUE.)
Des ouvriers août attachés à cet établisse

ment, pour la oouue des cheveux et la barbe.
Dans le dépai tentent du commerce, se 

trouve un assortiment complet de Tabacs, 
Cigares, Pipes. de divers i ni et qualités. 

SQT A usai Estampillée do la Poste, pour

B. P —Boite 68 
24 PAv IRR3

Nouvelle Annonce20 ibs Cassonade Blanche $1.00 N 530, Rue SSS Kl, OttawaLES RHUMES DE CERVEAU
Le soussigné remercie ses nombreuses 

pratiques, pour l’encouragement libéral 
qu'elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
au'il qst dans le corn tierce. Au jouri’hu 
il a le plaisir de les Informer qu’ii 'fient de- 
recevoir

10,000 pièces de Taplsstrle Chinoise H
Nouvellement Importée, avec aussi un lo^ 

de petrous fleuris pour chassis1 Papier vdGo"*1 
de 36 x 42 pouces. Panier doré et argenté.
Livret de Messe Anglais et Français, et une foule d’autres articles religieuTpi>u« * 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’étre reçu un assorti-

/ut: •
On continue comme ci-devant à repasser,

"****&■ ■

EDOUARD THEREAU.
290 Rue DALHOUSIE.

21 Vor. ’84

16 do Nacre Granule 01.00 : 
One magnifique lampe valant 

#2.60 pour #1.00

M. GRATTON est tonjours heureux d’en 
treprendre quelque travail que ce suit,

Construction et réparation de Maisons
Menhir* de toutes aortes pour, Choo, 

bre à coucher, Salon cl Salle a 
niûnger.

Le tout exéeuté avec soin, par des ouvrier- 
compétents, et à

DES PRIX TRES MODERES.
ter Oui. 1883 is

Le sirop aux hypophosphites est 
trop connu du public pour qu'il 
sou néc«'R«aire d’eu faire l’éloge ; 
mais cuuniu il .,r. ive d'ordinaire,
au printemps, que les Rhumes et les 
Bronchites se multiplient, il est bon, 
à cette époque de l’année, de rap
peler aux familles que le sirop aux 
hypopbosphites est un remède pré 
deux contre les diverses affvclious 
de la gorge et des poumons.

A la même époque, les Rhumes 
de cerveau deviennent, eux aussi, 
plus fréquents et il ne faut pas ou
blier qu’on s’en guérit aisément 
avec VAnti-coryia, poudre blanche 
que l’on prise comme du tabac.

A vendre dans toutes les phar 
macies. Dépôt général, à Québec, 
dans la pharmacie du Dr. Ed. 
Morin, 314 rue St Jean.

lettres et journsnx. 
Ottawa, 7 févrierr, 1888.

LE MUSEE ïtÛYALOscar McDONELL
EPICERIES, “RO VISIONS,

VERRERIES, VAISSELLE

101 R JE RIDEAU.

Caln * Hartray, Propriétaires. 

Une semaine, commençant

LUNDI, 9 MARS 188b
P01HMK8 POMME POMMESNouvel engagement^de la Compagnie

T. QUINTEN
Avec de nouveaux artistes et de nouvelles

€hftrlee Donald «fc Co.,
7», RUE QUEEN, LONDRES, B. O., 

Seront heureux de correspondre avec les 
propriét tiree de vergere. les marcha n ls et 
expéditeurs de pommes du Canada, *1 vue 
du commerce d’automne et du print*.upe.

MM. Donald et Oie., donneront aussi les 
facilités accoutumée à leurs pratiques qui 
auraient besoin d’avances.

»l j» U et 1884

Matinées : Mardi, Jeudi et Samedi.
Prix d'entrêo :avec

composa i 
qu’il peut
suîlcr, in

taire.

Soee atetweae PeueeMee dm publie ear le remède alneelios MKliilIXE contre lee Waorrtwtda« «eérleoa eerleiae, remède rleérel, en sss«« Ktete'Uai» et demis Puissance
BUREAU PRINCIPAL, 101 RUE 9PARKS, OTT^ 'HEMORRHOIDES-HANNUM'S benatine, le seul rembde.
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